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FRANÇAISI Identiﬁ er les composantes du récitUn récit est un texte narratif, c’est-à-dire un texte où un narrateur raconte une histoire.1. Les temps employésLes récits sont souvent aux temps du passé, dont voici les valeurs :– l’imparfaitest le temps de l’arrière-plan. Il est utilisé pour le décor,les cir-constances, les descriptions ;– le passé simpleest le temps des actions de premier plan. Il est utilisé pour une action soudaine, une action ponctuelle (qui n’alieu qu’une fois) ou une action limitée dans le temps ;– le passé antérieuret le plus-que-parfaitsont utilisés pour les actions anté-rieures à celles exprimées par les verbes au passé simple et à l’imparfait.Quand Georges Du Roy et sa femme furent sortis, ils se mirent à marcher côte à côte, pour rentrer chez eux. Ils se taisaient, préoccupés.Guy de Maupassant, Bel-Ami (1885).2. Narration, description, dialogue et commentairesUn récit s’enrichit de passages qui ne sont pas purement narratifs :– ladescriptionsert à peindre des lieux ou à faire le portrait des personnages ;– ledialoguepermet d’animer le récit et de créer un eetde réel puisque les personnages s’expriment directement ;– lescommentaires du narrateur, en général au présent, interrompent par-fois le récit.Il avait maintenant une allure, une tenue, un costume d’homme posé, sûr de lui, et un ventre d’homme qui dîne bien.Guy de Maupassant, ibid.II Analyser la structure d’un récitUn récit est une successiond’événements, visant à résoudre un problème que l’on appelle intrigue.Caractériser un récitRobinson Crusoé, Bel-Ami, À l’ouest rien de nouveau : récit d’aventures, récit d’apprentissage, récit de guerre... Le récit peut revêtir de multiples formes.110
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I Lire des récitsCOURSFRANÇAIS1. L’intrigueDans les récits courts, l’intrigue du récit suit souvent un même schéma narratif :– le début présente le cadre(le lieu et l’époque) et les personnages ;– un élément survient qui bouleverse l’équilibre initial ;– des aventures s’ensuivent ;– une dernière aventure annonce larésolution du pro-blème survenu au début ;– la n, heureuse ou malheureuse, marque leretour à une situation d’équilibre.2. La chronologieLes faits sont souvent racontés dans l’ordre chronologique. Mais certaines variations sont possibles :– le retour en arrièrepermet de mentionner un événement qui a eu lieu dans le passé :Il avait pris, un peu plus tôt, les précautions nécessaires en changeant le code de son co re.Guy de Maupassant, ibid.– l’anticipationpermet d’annoncer des événements qui n’ont pas encore eu lieu :Je me tenais à ses côtés, sans me douter de l’heureuse nouvelle qu’on allait m’annoncer.Guy de Maupassant, ibid.III Comprendre la fonction des personnagesUn personnage est une créature imaginéequi pense, parle et agit. Chaque personnageremplit un rôle dans l’intrigue. Le hérosou personnage principal fait évoluer l’action en fonction de ce qu’il recherche, de sa quête.Georges Duroy est le héros du roman deMaupassant Bel-Ami; l’objet de sa quête est la richesse et l’ascension sociale.Le héros rencontre des personnages quil’aident à obtenir ce qu’il souhaite. Ce sont surtout les femmes qui aident Duroy : Mme  Forestier, Mme deMarelle, Mme Walter et Suzanne lui procurent amour, argent et  reconnaissance sociale.D’autres personnages font obstacle au héros.Le ministre Laroche-Mathieuet M. Walter s’opposent à Georges Duroy mais doivent s’incliner devant ses succès.Le schéma narratif compte cinq étapes : la situation initiale, l’élément perturba-teur, les péripéties, l’élément de résolution et la situation ﬁ nale.Mot-cléLe héros n’est pas forcément héroïque, c’est-à-dire digne d’admiration : il peut être faible et méprisable.Attention !11
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FRANÇAISIQui raconte ?1. Le narrateur personnageLorsque le narrateur est un personnage, on parle de récit à la premièreper-sonne. Le narrateur est interne à l’histoire.Je le vis qui s’approchait de moi en me tendant la main.2. Le narrateur extérieurLorsque le narrateur est extérieur à l’histoire et qu’on ne sait rien de lui, on parle de récit à la troisième personne.Hormis dans les dialogues, il n’y aucune marque de première personne.Il s’approcha de son camarade et lui tendit la main.IIQui voit ?La présence du narrateur se traduit par son point de vue.1. Le point de vue interneL’histoire est racontée à travers les yeux ou les pensées d’un personnage. Lenarrateur en sait autantque ce personnage.Le lecteur peut s’identi er au personnage.La femme avançait. Pressée, elle s’arrêta néanmoins à la porte. Y aurait-il quelqu’un pour lui ouvrir la porte ? Elle l’espérait de tout cœur.2. Le point de vue omniscientLe narrateur connaît toutde ses personnages (leur passé,leur présent, leurs pensées) et peut raconter ce qui se passeau même moment dans diérents lieux. Il en sait plus que les personnages.La femme avançait. Bien que pressée, elle s’arrêta à la porte, dans l’espoir que quelqu’un lui ouvrît. Derrièrele battant, Sonia hésitait : saurait-elle lui avouer la vérité ? Les deux femmes partageaient, sans le savoir, les mêmes hésitations.3. Le point de vue externeLe narrateur est extérieur à l’histoire. Ilne raconte que ce qu’il voit ou entend. Il en sait moins que les personnages. Il semble objectif et impartial.La femme avançait. Elle semblait pressée. Elle s’arrêta à la porte. On lui ouvrit.Le point de vue utilisé n’est pas forcément le même du début à la ﬁ n du récit. Le cas le plus fréquent est le passage d’un point de vue interne à un autre point de vue interne.Attention !Déterminer qui raconte et qui voit dans un récitLe narrateur n’est pas toujours identiﬁ able. Mais la manière dont il raconte l’histoire traduit sa présence.212
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I Lire des récitsCOURSFRANÇAISI Accélérer le récit1. L’ellipseUn épisode est passé sous silence. L’ellipse est suivie d’un indice temporel comme le lendemain, trois mois plus tard…Il partit fâché. Dix mois plus tard, on apprenait qu’il était en Chine.2. Le sommaireLe narrateur résume un épisode : il raconte rapidement ce qui a duré un certain temps. Le sommaire comporte sou-vent une indication temporelle comme pendant dix ans, des mois passèrent…Marco voyagea longtemps. Il connut bien des aventureset bien des chagrins. Il revint, calme et assagi.II Ralentir le récit1. La pauseLe récit marque un temps d’arrêt. L’action est suspendue le temps que le narrateur procède à une description ou à un commentaire. La pause peut créer du suspense.L’homme pointa son revolver sur moi. C’était une arme lourde et peu maniable. Je me souvenais d’en avoir vu une semblable dans le bureau de mon oncle quand, petit, on m’envoyait en vacances à la campagne…2. La scèneLe narrateur raconte longuement un épisode important. La durée des évé-nements racontés semble égale au temps nécessaire pour lirela scène : on a l’impression que les événements se déroulent en temps réel. La scène est sou-vent introduite par des indications comme or, un soir, ce jour-là… La scène comporte souvent des dialogues.Ils se rencontrèrent par hasard, un soir. Il osa l’aborder :– Vous souvenez-vous du dernier jour où nous nous sommes vus ?– Bien sûr ! répondit-elle. Et je me rappelle aussi notre conversation…Les indications temporelles sont de bons indices pour analyser le rythme d’un récit. Entraîne-toi à les repérer systématiquement.ConseilDéﬁ nir la vitesse d’un récitPendant quinze jours, il vécut d’une vie économe, réglée et chaste, l’esprit plein de résolutions énergiques.Guy de Maupassant, Bel-Ami (1885).Dans un récit, la vitesse peut varier. Ici, le narrateur résume quinze jours en une phrase.313
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FRANÇAISI Différencier roman et nouvelleC’est essentiellement le critère de la longueur qui permet de les di érencier.1. Le romanLe roman est un récit d’imagination longet écrit en prose. L’intrigue prin-cipale est accompagnée d’intrigues secondaires. On caractérise parfois les romans par leur thématique : roman d’aventures, roman policier, roman his-torique, roman d’amour, roman de science- ction…2. La nouvelleLa nouvelle est un récit plus bref que le roman. Il y a moins de personnages, et l’intrigue est plus simple. La ns’apparente souvent à une chute, brutale et surprenante pour le lecteur.II Différencier les types de récitsQu’il s’agisse d’un roman ou d’une nouvelle, le récit s’inscrit dans un registre.1. Le récit réalisteIl se propose d’imiter le réel, et s’eorce de peindre la société avec ses diérentes classes sociales et leur environ-nement. Les personnages principaux ne sont pas héroïques. Le récit réaliste a connu un grand essor au xxe siècle.2. Le récit fantastiqueIl se caractérise par le surgissement d’événements étranges que le personnage essaie de comprendre.Le lecteur ne sait pas lui non plus s’il s’agit d’événements surnaturels, ou si le personnage est devenu fou. Pour maintenir cette hésitation, les récits fan-tastiques sont souvent écrits à la première personne et utilisentdes moda-lisateurs(il semble que, sans doute, je crains, serait-ce…) qui permettent au narrateur d’exprimer ses doutes, ses angoisses.3. Le récit merveilleuxLes personnages évoluent dans un monde où le merveilleux, c’est-à-dire la pré-sence d’êtres et d’éléments surnaturels, est admis. L’histoire se déroule dans un passé ancien non déni (« Ilétait une fois »), sans situation  géographique précise.Les contes de fées, les fableset les mythessont des récits merveilleux.En littérature, le terme registre désigne l’ensemble des moyens d’expression visant à faire naître une émotion ou une réaction chez le lecteur. Le registrecomique vise à susciter le rire ; le registre tragique, à provoquer la terreur et la pitié.Mot-cléDistinguer différents types de récitsLe Seigneur des anneaux et Notre-Dame de Paris appartiennent à des types de récits différents. Saurais-tu les distinguer précisément ?414
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I Lire des récitsCOURSFRANÇAISIII Connaître des récits célèbresTristan et Iseult (xe siècle) Ce récit, composé au e siècle, dévoile les amours malheureuses du chevalier Tristan, le neveu du roi Marc, et d’Iseult, l’épouse du roi.La Princesse de Clèves,  de Mme de La Fayette (xe siècle)Ce premier grand roman d’analyse (1678) relate  la passion impos-sible de madame de Clèves pour monsieur de Nemours.Les Misérables,  de Victor Hugo (xxe siècle)Ce roman historique et social (1862) décrit la vie des pauvres à  travers les personnages de Jean Valjean, Gavroche et Cosette.Les Trois Mousquetaires, d’Aleandre Dumas (xxe siècle)Ce roman  « de cape et d’épée » (1844) raconte les aventures de d’Artagnan et  de ses amis Athos, Porthos et Aramis, à la cour du roi Louis XIII.L’Étranger,  d’Albert Camus (xxe siècle)Meursault, le  héros de  L’Étranger (1942), mène à Alger une vie indiérente que n’aectent ni  la mort de sa mère ni son amour  pour Marie. Jusqu’au jour où,  sur une plage déserte, il tue  un Arabe…L’Écume des jours,  de Boris Vian (xxe siècle)Publié en 1947,  ce roman, qui  mêle fantaisie  et cruauté, fait  évoluer les personnages  dans un univers  à la fois poétique  et absurde.15
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Se testerQUIZVériﬁ e que tu as bien compris les points clés des fiches 1 à 4.Pour chaque quiz, coche la ou les bonne(s) réponse(s). Vériﬁ e ta réponse à l’aide du corrigé et consulte les ﬁ ches de cours si nécessaire.1 La chronologie dans un récit § CORRIGÉ P. 100Dans quel ordre ces faits sont- ils rapportés ?1. On me conduisit dans une grande salle, où je fus reçue par une jeune dame.a. ordre chronologique    b. retour en arrière c. anticipation2. Alors qu’il montait dans le taxi, il reconnut les chaussures vernies et les jolies jambes qui s’étaient enfuies, la veille, à son approche.a. ordre chronologique    b. retour en arrière c. anticipation3. Elle se consacra à cette sculpture qui devait la rendre si célèbre un jour.a. ordre chronologique    b. retour en arrière c. anticipation2 Narrateur et point de vue § CORRIGÉ P. 100Vrai ou faux ?vraifaux1. Le narrateur est interne s’il fait partie des personnages.2. Le point de vue est interne quand l’histoire est racontée à travers les yeux ou les pensées d’un personnage.3. Le point de vue interne n’existe que dans un récit à la première personne.4. Le point de vue est omniscient quand le narrateur en sait plus que ses personnages.3 Le point de vue dans un récit § CORRIGÉ P. 100Pour chacun des trois textes ci- dessous, indique le point de vue adopté.1.Inquiète, Véra ne savait quelle décision prendre. Elle était torturée par le doute. Il fallait pourtant qu’elle se décide, et vite. Mais quel parti choisir ?a. interne    b. externe   c. omniscient2.La rencontre formidable entre les deux équipes était imminente. Mais, pour l’un comme pour l’autre camp, les véritables enjeux de l’arontement n’étaient pas encore connus.a. interne    b. externe   c. omniscient3.L’homme se tient immobile, les mains croisées, depuis un bon momentdéjà. Son visage ne laisse pas deviner ses pensées.Soudain ses épaules s’af-faissent. Il a l’air vieux maintenant.a. interne   b. externe   c. omniscient16
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I Lire des récitsEXERCICESFRANÇAIS4 La vitesse d’un récit § CORRIGÉ P. 100Coche le mot qui convient pour caractériser la vitesse du récit.1. Des années passèrent, toutes pareilles.a. pause   b. scène   c. sommaire   d. ellipse2. Ce fut une soirée exceptionnelle. Le lendemain, il plut sans discontinuer.a. pause   b. scène   c. sommaire   d. ellipse3. Un soir, il aperçut de nouveau l’étrange individu sur le trottoir d’en face. Et vous ! bredouilla- t-il. Que cherchez- vous ?– Passez votre chemin , répondit l’homme mystérieux.a. pause    b. scène   c. sommaire   d. ellipse5 Les diﬀ érents types de récits § CORRIGÉ P. 100Vrai ou faux ?vraifaux1. Dans un roman, l’intrigue principale est associée à des intrigues secondaires.2. Dans une nouvelle, on a également des intrigues secondaires. 3. Un conte correspond, de nos jours, à un récit relevant du registre merveilleux.4. Dans un récit fantastique, le lecteur est invité à conclure que le narrateur est fou.Vers le brevetExerce- toi en vue du brevet et révise les fiches 1 à 4.Pour chaque exercice, aide- toi des conseils donnés et compare ta réponse à celle du corrigé. Comprendre un texte littéraire § CORRIGÉ P. 100et un document artistiqueDocument A Les quatre Villes HautesDans ce roman qui se déroule en 2050, Barjavel imagine une ville où certains principes architecturauxde Le Corbusier ont été appliqués, parfois de manièreextrême.Les studios de Radio- 300 étaient installés au 96eétage de la Ville Radieuse, une des quatre Villes Hautes construites par Le Cornemusier1pour décongestionner Paris. La Ville Radieuse se dressait sur l’emplacement de l’ancien quartier du Haut- Vaugirard, la Ville Rouge sur l’ancien bois de Boulogne, la Ville Azur sur l’ancien bois de Vincennes, et la Ville d’Or sur la Butte- Montmartre. […]1 h6517


Quelques érudits2, amoureux du vieux Paris, se sont penchés sur les souvenirs du Montmartre disparu, et nous ont dit ce qu’était cet étrange quartier de la capitale. À l’endroit même où devait plus tard s’élancer vers le zénith la masse dorée de la Ville Haute, un entassement de taudis abritait autrefois une bien pittoresque population. Ce quartier sale, malsain, surpeuplé, se trouvait être, paradoxalement, le « lieu artistique » par excellence de l’Occident. Les jeunes gens qui, à Valladolid, Munich, Gênes ou Savigny- sur- Braye, sentaient s’éveil-ler en eux la passion des beaux- arts savaient qu’il se trouvait une seule ville au monde et, dans cette ville, un seul quartier – Montmartre – où ils eussent quelque chance de voir s’épanouir leur talent. Ils y accouraient, sacriaient consi-dération, confort, à l’amour de la glaise ou de la couleur. Ils vivaient dans des ateliers, sortes de remises ou de greniers dont les vitres fêlées remplaçaient un mur, parfois le plafond. […] Ce vieux quartier fut rasé. Unpeuple d’architectes et de compagnons édia la Ville d’Or. […]François Deschamps, restauré, prit le chemin de son domicile. Montparnasse sommeillait, bercé d’un océan de bruits. L’air, le sol, les murs vibraient d’un bruit continu, bruit des cent mille usines qui tournaient nuit et jour, des millions d’autos, des innombrables avions qui parcouraient le ciel, des panneaux hurleurs de la publicité parlante, des postes de radio qui versaient par toutes les fenêtres ouvertes leurs chansons, leur musique et les voix enées des speakers. Tout cela composait un grondement énorme et confus auquel les oreilles s’habituaient vite, et qui couvrait les simples bruits de vie, d’amour et de mort des vingt- cinq millions d’êtres humains entassés dans les maisons et dans les rues. Vingt- cinq millions, c’était le chire donné par le dernier recensement de la population de la capitale. […] À Paris sévissait une crise du logement que la construction des quatre Villes Hautes n’avait pas conjurée. Le Conseil de la ville avait décidé d’en faire construire dix autres pareilles.René Barjavel, Ravage, © Éditions Denoël (1943).1. Le Cornemusier : déformation volontaire du nom de l’architecte Le Corbusier.2. Érudits : personnes très cultivées.101520253018
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I Lire des récitsEXERCICESFRANÇAISDocument B   Le Corbusier, plan pour  la reconstruction de Paris, 1925Ce plan, appelé « plan Voisin », vise à répondre aux besoins de logements de la population active. L’architecte le présente ainsi : « Ce plan s’attaque aux quartiers les plus infects, aux rues les plus étriquées... Il ouvre au point stratégique de Paris un étincelant réseau de communication. »Sur le texte littéraire (document A)1.Quels sont les deux lieux et les deux époques qui s’opposent dans le texte de Barjavel ?2. a. Quel est le temps majoritairement employé ? Pourquoi est- il utilisé ?b.Quelques érudits […] capitale (l. 6-8). Comment peux-tu expliquer l’emploi du passé composé dans cette phrase ?3.  des innombrables avions qui parcouraient le ciel  (l. 23).a.Expliquez la formation du mot  innombrable , en nommant les dié-rentes parties qui le composent.b. Que signie ce terme ?c. De quels autres mots employés dans le texte peut- on le rapprocher ?4. Selon toi, quel rapport ce texte entretient- il avec la réalité ?Que peux-tu en déduire sur le genre de l’œuvre dont il est extrait ?5. Aimerais- tu vivre dans la ville décrite par Barjavel ? Pourquoi ?Sur le texte et l’image (documents A et B)6. Quelle impression produit sur toi la photographie ?7. Comment peut- on rapprocher la photographie et le texte ?19
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FRANÇAISI Relater une expérience1. L’événementL’expérience à raconter n’apas à être vraie, mais seulement vraisemblable, c’est- à- dire crédible. Il est parfaitement pos-sible d’inventerune mésaventure. Mais tu peux également t’inspirer d’événements qui te sont réellement arrivés.Lorsque j’avais dix ans, mes parents m’annoncèrent que j’allais avoir une petite sœur. Je fus anéantie sur le champ par cette nouvelle.Il n’est pas indispensable que l’événement raconté soit extraordinaire.C’est la manière de le présenterqui fera l’originalité de ton récit, même s’il ne s’agit que d’une expérience banale.Tous mes amis avaient des frères et sœurs, mais pas moi, et cela m’apparut comme une horreur absolue : des cris de bébé résonneraient en permanence dans la maison, et mes parents auraient forcément moins de temps pour s’occuper de moi.2. Le mode de narrationOnte demande d’écrire un récit à la première personne. Le narrateur emploie le pronom je, et l’ondoit pouvoir supposer que c’est réellement de toi qu’il s’agit. Tudois donc prêter à ce jectif tes grandes caractéristiques :le narrateur est un collégien, qui vit à notre époque.Je me souviens du jour fabuleux où mes parents ont enn accepté que j’aie un téléphone portable. J’étais la seule de ma classe, et peut- être même du collège, à ne pas en avoir.Le récit s’inscrit la plupart du temps dans le passé. Si tel n’est pas le cas, des consignes précises attireront ton attention sur les temps à employer.Je me sentaistrès isolée quand, pendant la récréation, toutes mes copines piano-taient sur le clavier de leur smartphone.Dans ce cas, veille bien à rester à l’intérieur du cadre du sujet et à ne pas te laisser entraîner par des souvenirs qui s’écarteraient trop des consignes.ConseilRaconter une expérience personnelle en exprimant ses sentimentsVous raconterez ce souvenir heureux... Vous rapporterez cette expérience difﬁcile... De nombreux sujets de rédaction te demandent de relater une expérience personnelle en suivant certaines consignes. Même quand le sujet ne le précise pas explicitement, l’expression des sentiments devra occuper une place importante dans ton récit.520
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COURSFRANÇAISII Écrire un récitII Exprimer des sentiments1. Employer le vocabulaire appropriéPour exprimer des sentiments, il est nécessaire d’employer le champ leical qui convient. Voici un choix de mots pour les sentiments les plus communs.SentimentNomsAdjectifspeurmalaise, horreur, terreur, panique, frisson, angoisse, épouvantehorrifié, terrifié, angoissé, livide, pâlejoiebonheur, contentement, plaisir, allégresse, enthousiasmeémerveillé, content, heureux, satisfait, enchanté, ravi, transporté, agréabletristessechagrin, désespoir, détresse, amertume, souffrance, peine, douleurdésespéré, amer, déçu, accablé, morne, maussadesurpriseétonnement, stupéfaction, incrédulité, ébahissement, ahurissementinattendu, surpris, intéressé, stupéfait, ébahicolèreindignation, haine, courroux, irritation, ragefurieux, désagréable, tranchant, aigri, exaspéré2. Varier la construction des phrasesTandis que les phrases courtesmarquent la vivacité du sentiment, les phrases plus longuesdécrivent des senti-ments mêlés ou opposés.Pour traduirela complexité des sentiments, pense à uti-liser tous les types de phrases(déclarative, interrogative, injonctive, exclamative) car chacun d’eux exprime des émo-tions di érentes.La phrase se terminantpar un point d’exclamation traduitdes sentiments ou des émotions fortes comme la colère, l’impatience, mais aussi la joie, le plaisir.Je venais de comprendre qu’il n’y avait plus pour moi de bonheur sur terre ! éophile Gautier, La Cafetière (1831).Les points de suspensionrendent un énoncé plus expressif : ils peuvent exprimer le doute, le regret,l’eroi, le plaisir…J’ai encore froid jusque dans les ongles… j’ai encore peur jusque dans les moelles… j’ai vu !…Guy de Maupassant, Le Horla (1887).Dans tes rédactions, veille à ne pas multiplier et à ne pas juxtaposer point d’exclamation et point d’interrogation. Un seul signe doit te sufﬁ re pour exprimer le sentiment voulu.Attention !21


[image: background image]
FRANÇAISI Respecter les données du texte initialPour écrirela suite d’un récit, il faut analyser avecsoin le tete support : la suite doit présenter les mêmes caractéristiques. Prenons un exemple :un extrait de la nouvelle Comment servir l’homme, de Damon Knight.Venus d’une autreplanète, les Kanamites débarquentsur la Terre. Paciﬁques, ils sont accueillis favorablement par les humains.Les Kanamites n’étaient pas très beaux, il est vrai. Ils ressemblaient un peu à des gorets et un peu à des hommes. […] C’est peut-être la raison pour laquelle ils inspirèrent semblable dégoût lorsqu’ils atterrirent dans leurs immenses astronefs et qu’on vit quel était leur véritable aspect. Ils déclaraient très simplement qu’ils désiraient nous venir en aide, et je les croyais. Évidemment en tant que traducteur aux Nations unies, mon opinion ne comptait guère. […]Je vis fréquemment Grégori à la suite de cette rencontre et il me tenait au courant de ses progrès. […] Il avait réussi à se procurer un livre des Kanamites et s’e orçait de le déchi rer.Nous passâmes quelques soirées ensemble à cette étude. Nous réussîmes à réinterpréter le titre en quelques semaines. C’était : Comment servir l’homme.Damon Knight, Comment servir l’homme (1953), DR.1. Identiﬁ er le genre du récitIdentier le genre du récit (récit d’enfance, policier,réa-liste…) est primordial, car la suite doit reprendre le cadre (époque, lieux), les thèmeset le niveau de languedu texte initial.Dans l’exemple proposé, il s’agit d’un récit d’anticipation. Tu dois donc reprendre les thèmes de la science-ﬁction (extraterrestres, technologies inconnues sur Terre…) et le leique spécialisé (inter stellaires, astronefs…).2. Identiﬁ er le narrateur et le point de vueSi le texte initial est mené par un narrateur extérieur,la suite est écrite à la troisième personne ; si le narrateur est un personnage de l’histoire,la suite est rédigée à la première personne. Le point de vue demeure le même.Dans l’exemple proposé, le récit est mené à la première personne : le point de vue est interne.Il ne faut pas faire d’anachronismes : ne mentionne pas des inventions du XXe siècle pour écrire la suite d’un texte du XIXe siècle, comme la voiture motorisée, le téléphone, …Attention !Écrire une suite de récitÉcrire la suite d’un récit est un sujet de rédaction courant au brevet.622
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COURSFRANÇAISII Écrire un récit3. Identiﬁ er le temps de la narration Le système de temps de la narration doit être respecté.Dans cet exemple, le système du passé est utilisé. Tu dois écrire la suite en employant à ton tour le passé simple, l’imparfait et le plus-que-parfait.4. Identiﬁ er les caractéristiques des personnagesLe texte support fournit des indicesqu’il faut respecter et utiliser,comme le caractèredes personnages et leurs comportements.Le texte de Damon Knight présente une information à exploiter : le narrateur et son ami sonttraducteurs de métier ;il est donc vraisemblable qu’ils réussiront à déchirer le livre.II Faire progresser l’histoire1. Imaginer des péripétiesL’histoire doit avancer vers une chute ; ilfaut donc imaginer les péripéties qui y conduisent. Le début de la nouvelle de Damon Knight présente les éléments suivants : description des Kanamites, accueil des humains, découverte du livre ettra-duction de son titre. La suite,structurée par desconnecteurs temporels qui en précisent le déroulement chronologique (alors, après, ensuite, puis, enﬁn…), doit logiquement raconter comment le narrateur aide son ami Gré-gori dans son projet de traduction.2. Conclure son récitIl faut apporter beaucoup de soin à la conclusion du récit an de laisser le correcteur sur une impression favorable :le contenu (la chute) et l’expression doivent être bien travaillés.  Voici la  n de la nouvelle : Grégori explique pourquoi il a mauvaise mine. – J’ai déchi ré le premier paragraphe de ce livre, dit-il. Pourquoi donc croyez-vous que je ne dors plus depuis une semaine ? […] Il eut un curieux sourire de travers, comme s’il avait eu envie de pleurer.– C’est un livre de cuisine, dit-il. Damon Knight, ibid.La chute estinattenduecar le titre de la nouvelle joue sur le double sens du mot servir : rendre ser-vice  et  accommoder un ali-ment .Ce n’est qu’àla n que le lecteur comprend que l’homme est l’aliment à servir.Tu ne peux pas, par exemple, transformer un personnage doux et timide en un individu puissant et agressif.Attention !23
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FRANÇAISI Utiliser le discours direct1. Déﬁ nitionLe discours direct rapporte les paroles telles qu’elles ont été prononcées, au mot près. Il permet de retranscrireles défauts d’élocution, les hésitations,les pro-nonciations particulières, et le niveaude langue, ce qui rend le discours plus vivant et plus epressif.Il se mit à bafouiller : « Bon, eh bien, je… je veux bien ! Je… je signerai demain les doc… documents. »Grâceau discours direct,on perçoit que l’émetteurbégaie, qu’il a du malà s’exprimer puisquecertains deses mots sont hachés.Tu n’auraispas purendre compte de ces hésitations avec le discours indirect.2. Introduire le discours directLe discours direct se caractérise par l’emploi d’un verbe introducteursuivi du deu-pointset des guillemetsqui encadrent les paroles prononcées.Lenom du personnage qui parle et le verbe de parole peuvent être introduits sous forme d’incise.Peut-être, conclut-il, pourrons-nous trouver un arrangement.3. Changer d’interlocuteurDans un dialogue, le changement d’in-terlocuteur est marqué par l’emploi de tirets.La pression se  t plus forte : l’homme était de plus en plus menaçant.Paul  nit par céder et murmura :– J’accepte vos conditions. Je signerai les documents demain.– C’est une décision sage, approuva son agresseur.Une incise est une courte proposition insérée au milieu de paroles rapportées. Elle est composée d’un verbe de parole, d’un sujet inversé et éventuellement d’un complément de manière.Mot-cléRapporter des paroles dans un récitIl existe trois façons de rapporter des paroles : le discours direct, le discours indirect et le discours indirect libre. Chacun de ces discours rapportés offre des avantages. Sais-tu comment les utiliser ?724
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COURSFRANÇAISII Écrire un récitII Recourir au discours indirectLediscours indirect permet d’intégrerles paroles dans la phrase, sous forme de narration. Le récit n’est donc pas rompu, il reste  uide.Les paroles sont rapportées indirectement, par la subordination. Un cer-tain nombre de modiﬁcations sont nécessaires.Éléments à modifier ou à supprimerExemplessubordination et ponctuationIl murmura : « J’accepte vos conditions ! » → discours directIl murmura qu’il acceptait leurs conditions. → discours indirectpronoms et déterminantsIl murmura : « J’accepte vos conditions ! » → discours directIl murmura qu’il acceptait leursconditions. → discours indirectindicateurs de lieu et de tempsIl murmura : « Je signerai demain les documents. » → discours directIl murmura qu’il signerait le lendemain les documents. → discours indirecttemps des verbesIl murmura : « J’accepte vos conditions ! Je signerai demain les documents. »→ discours directIl murmura qu’il acceptait et qu’il signerait le lendemain les documents.→ discours indirectmarques de l’oralIl murmura : « Bon, ça va, j’accepte vos conditions ! » → discours directIl murmura qu’il acceptait leurs conditions. → discours indirectIII Opter pour le discours indirect libreLe discours indirect libre est un compromis entre les discours direct et indirect. Les pronoms,le temps des verbes sont les mêmes qu’audiscours indirect mais la subordinationdisparaît :les paroles sont rapportées avec liberté et naturel.Il accepta leurs conditions dans un murmure. C’était d’accord, il signerait les documents le lendemain.Le discours indirect libre permet de rapporter de manière uide le discours intérieur d’un personnage.Il se mit à réﬂéchir : il voulait bien accepter la proposition ; il signerait les documents dès le lendemain ; après tout, que risquait- il ?Le discours (ou monologue) intérieur désigne le ﬂ ux d’impres-sions et de pensées qui traversent l’esprit d’un personnage.Mot-clé25
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